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de Marie les prières, les œuvres et les souffrances de cette jour
née, en réparation île nos offenses et h toutes les intentions pour 
lesquelles vous vous immolez continuellement sur l’autel.

Je vous les offre, en particulier, pour que, par un zèle plein 
t e douceur, nous apprenions à gagner des âmes à Dieu.

Résolution apostolique : Maîtrisons nos passions pour con
server la douceur en toutes circonstances.

Les chroniques paroissiales

Soit dans leurs Circulaires au clergé, soit au cours des re
traites pastorales NN. SS. les évêques de nos diocèses ont sou
vent recommandé à MM. les curés, sinon d’écrire et de publier 
l'histoire de leurs paroisses, au moins de prendre note des prin
cipaux événements qui s’y passent. S. G. Mgr l’Archevêque 
appelait de nouveau l’attention sur cet intéressant sujet, pen
dant nos retraites du mois d’août, en signalant à l’encourage
ment de leurs confrères les plus récentes monographies de ce 
genre, l’histoire de Saint- Thomas de Montmayny, par M. l’abbé 
Casault, et celle de Saint-Romuald, par M. l'abbé Demers.

Quel beau souvenir c’est laisser de son passage à la direction 
d’une paroisse, que d’en rédiger ainsi l’histoire !

Il est évident qu’il ne faut pa< s’attendre à voir la plupart 
des curés historiographes et publicistes. Les uns sont beaucoup 
trop surchargés d’occupations, pour trouver le temps de faire 
les recherches que demande ce travail d’historien ; d'autres man
quent de l’habitude d’écrire et n’oseraient jamais affronter les 
hasards de la publicité.

Aussi, tout ce que NN. SS. les évêques désirent, et c’est 
aussi tout ce qui est possible pour le grand nombre, c’est de 
recueillir des faits, des noms et des dates à mesure qu’il s’en 
présente. Peut-être pourrait-il y avoir, dans les archives de 
chaque paroisse, une sorte de registre historique, où les curés 
successifs indiqueraient au fur et à mesure, par de simples no
tes, les choses les plus notables dont il importe plus ou moins 
de conserver le souvenir précis.

Il serait d’autant plus opportun de se prêter sans retard à 
ce soin, qu’un grand nombre de paroisses sont encore de fonda-


